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A mi-mandat, à l’heure où les Miribelans constatent avec effarement l’explosion sans 
précédent du montant de la taxe foncière et l’augmentation sensible des tarifs des services, 
quel est le ressenti général des habitants sur les 3 premières années de mandat de la 
municipalité ? 
 
Les engagements ont-ils été tenus ?  
Où en sont les promesses de rayonnement et d’attractivité de la ville centre ? 
Les Miribelans rencontrés sont déçus, le compte n’y est pas. 
 
L’humain et la qualité de vie sont clairement passés au second plan mettant en exergue un 
manque de concertation qui éloigne les élus des habitants. 
 
Le centre-ville se meurt, les commerçants ne se sentent globalement ni soutenus, ni épaulés.  
Les hameaux semblent oubliés.   
Les associations sont contraintes de supporter des dépenses supplémentaires pour 
l’organisation de leurs manifestations. 
Aucune vision claire de l’avenir n’est proposée pas plus que des solutions pour aborder la 
transition écologique. 
 
Que dire du sort fait aux écoles ? 
« La commune fait des économies sur le dos des enfants » disait l’ancien adjoint aux affaires 
scolaires démissionnaire. L’extension des groupes scolaires a-t-elle été abandonnée ? 
 
Et pendant ce temps, la ville s’endette pour des projets dispendieux et/ou irréalisables (Mairie, 
Carré d’or) ; la révision du PLU, pourtant urgente, relève du scandale. Elle devait prendre 6 
mois et est bien loin d’être finalisée.  
 
Un véritable gâchis d’argent public.  
 
Les élus sont dans leur tour d’ivoire, éloignés des préoccupations quotidiennes des Miribelans. 
 
Quant à la représentation de l’équipe municipale au sein du conseil communautaire, elle est 
loin d’être exemplaire tant il y a de divergences dans l’équipe.  
 
Alors, il reste encore 3 ans pour redresser la barre. 
Il est temps de réagir ! 

Les élus de « MA VILLE AVANCE » 

(Alain ROUX, Patrick GUINET, Marie-Chantal 

JOLIVET, Guylène MATILE et Nicolas VANEL)  

 

 
 
 


